
LE RALISTE CANAnIEN

verte qui était constammnen t à sa dispositIon. Habiluelle-
qu il habitait, ans un lierre qui,partant de la fenêtrepuladd tapissait de ses courants presque tout leplafond de laharlr e Mais on le perdait souvent de vuedans cette verdure, et l on était des semaines sans le voir.Enfin, Conime tout s choses ici-bas, cette villégiature pritfsl, et l'animral ous revint, dans les derniers Jours desepteniub-re.

e U e fenêtre, encombrée de plantes diverses,de livres,etc., lui fut assignée pour domicile ; les aliments accou-turés y furent étalés, et nous laissâmés l'Anolis y conti-nuer le cours de o existence monotone. Dans les pre-iers jours, nous le revîmes une couple de fois ; et cefut tout : il resta ensuite invisible. Nous n'en fûmespas alaré il lui était si facile de se dissimuler sous unefeuille ou autreet. Toutefois, la longueur inusitée del'éclipse fous parut étrange à la fin. Le seul moyen desavoir à quoi s'en tenir étant une descente sur les lieux,l fut décidé de faire une battue générale dans la forêt enMiniature, qu'il y avait là. L'enquête ne fut pas longue :en dérangeat un Oxalis, nous aperçûmes le cadavre de'nore pauvre petit reptile. C'est le 25 octobre que nousfînes cette lugubre découverte. Depuis quelques joursdéà ins doute, il avait trépassé,-biern loin des lieux quivirent aître, eticn de sa Floride ensoleillée. Du/ces mo.rQenus, etc.
Qa elle est la causede cette mort ? Faut-il l'attribuerà la températisse ,dot l'aiiirnal n'aurait pu supporter lifrilheur croissante? Nous pensons plutôt qu'il faut voirdans le fait suivant lexplication de l'accident • Nousavio s récemmnent fait percer une muraille, dans notreppassedntr eit cme ben l'on pense, une couches se etrès fe poussière de mortier s'était répandue"surtè jetme KnLp reptile-adversa ire endurci dubrsse de cette n avait aucun moyen de se dé-barrasser de cette Poudre qui le recouvrait aussi, et

qui, en emnpêchaiat l'exhalation
1 cutanée, a (lû lui cuedes troubles fonctionnels auxquels sa frêle cOluSituton a pu résister...... i non ae

Q u o iq u 'il e n so it t ''r o p r. 'i'''.
chir nos collections 'ce trépas nous permettait d'enri-disposions donc, pu Pièce intéressante. Nous nousAnolsi dans un bocal sleursjours après, à enterrer notre

rempli d'alcool, lorsque nous re-
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